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  Opération-Secours 
Aide aux enfants en détresse dans les pays en voie de développement 

www.operation-secours.be 

 

Lettre d’information n°  51  –  3ème trimestre 2024 
 

 

Le sport peut créer de l'espoir, là où autrefois il n'y avait que du désespoir. Il est plus puissant 

que les gouvernements pour briser les barrières raciales. 

Nelson Mandela (1918 – 2013) – Homme d’Etat, devenu Président d’Afrique du Sud 

 

 

 

Editorial 

 

Le sport rapproche les individus, les communautés et les pays et ce faisant, il comble souvent 

les fossés culturels, ethniques et nationaux. 

« Les athlètes olympiques montrent au monde entier qu’il est possible de s’affronter tout en 

vivant en paix ensemble. Dans le monde d'incertitude dans lequel nous vivons aujourd'hui, les 

Jeux Olympiques sont encore plus pertinents que jamais » (Thomas Bach, Président du CIO) 

A cet égard, une des images frappantes des Jeux Olympiques de Paris a été celle où les 

athlètes Sud-Coréens et Nord-Coréens ont fait ensemble un selfie !   

La paix favorise un développement  harmonieux sur tous les plans. Elle donne à chacun la 

possibilité de trouver sa voie, soit par lui-même, soit grâce à l’aide d’autres hommes et 

femmes.  

Même les moins chanceux, ceux que la nature ou la vie a blessé, peuvent retrouver, redonner 

un sens à leur existence. Les athlètes handicapés qui viennent de s’affronter à Paris, dans des 

disciplines sportives qui, a priori, leur seraient inaccessibles, sont un exemple de courage, de 

persévérance et d’espoir.  

A toutes les personnes handicapées mais aussi à tous ceux et celles qui, au quotidien, les 

soutiennent, les encouragent, les motivent, nous nous devons, nous aussi, d’apporter aide, 

réconfort et encouragement. C’est ce que tous les donateurs et donatrices qui, sans pour autant 

en attendre un merci, soutiennent nos actions par leurs dons, font à longueur d’années.       

                                                                                                                   E.C.                                                                                                                                                               

 

 

 

Notre nouveau compte bancaire est  BE61 0689 5213 1617  - BIC  GKCCBEBB 

Merci de bien vouloir conserver votre confiance aux responsables des projets que nous 

soutenons, cela en dirigeant vers ce nouveau compte vos versements ou votre ordre 

permanent, en en indexant le montant dans la mesure de vos possibilités. 

Merci d’y indiquer votre numéro national comme exigé par le SPF Finances ou de le 

communiquer à l’adresse operation-secours@outlook.com  

 

mailto:operation-secours@outlook.com
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  En songeant à l’avenir de  notre association… 

Le PV de  l’AG du 27 mai 2024 contient la phrase suivante : « Enfin  vient l’évaluation de la pérennité 

de l’association.  A cet égard, l’accueil de « sang neuf » est impératif. » 

Dans cette optique, divers membres ont approché plusieurs personnes et, pour leur faire connaître le 

fonctionnement de  l’association, Hélène Ledent a proposé d’organiser une réunion chez elle, à 

Bolland, le 8 septembre dernier.  

C’est ainsi que, par le biais d’un Power Point suivi d’un temps de questions-réponses,  les membres 

de l’Organe d’administration ont eu la possibilité de présenter le fonctionnement d’Opération-

Secours à trois personnes, parfois  accompagnées de leur conjoint, qui avaient accepté d’envisager 

de lui consacrer un peu de leur temps pourtant déjà bien occupé. 

Après que chacun des participants se soit présenté et que chacun  des administrateurs actuels de 

l’Asbl ait exposé quel était son rôle, notre président Jacques Delanaye  expliqua le fonctionnement 

de l’Asbl.   

Ensuite, grâce à un Power Point préparé par Nicole, l’épouse de notre président, reprenant chacune 

de nos actions dans le monde, les invités purent  avoir un aperçu précis de la manière dont l’Asbl 

vient en aide, par le biais de personnes connues tant en Belgique que sur place, aux populations  

vivant dans la précarité dans une dizaine de pays, la plupart africains pour des raisons historiques à 

l’association. 

Après un échange de questions et réponses, la réunion se clôtura par un goûter préparé par Hélène 

Ledent et son époux Pierre-Paul Delvaux, ce qui permit à chacun de faire plus ample connaissance.  

Nous espérons que  les rencontres que cette réunion a permis et les informations obtenues auront 

confortés les participants, Rosalie, Michaël et Jean-Christophe, à s’engager dans le fonctionnement 

de notre Asbl, en fonction de leurs compétences et du temps dont ils disposent.       

  

 

NOUVELLES  DES  PROJETS  ET  REALISATIONS 
 

 

AMERIQUE LATINE 

 

 

ARGENTINE – Los Pequeños Pasos  à Santa Lucia- Jeanne 

Delgleize 

 

Le Centre “Los Pequeños Pasos” a fêté les 16 ans de sa création en 

cette première semaine du mois d’août.   Comme nous l’écrit Jeanne, cet anniversaire  fut  

célébré plus sobrement que celui de l’année passée : chaque jour de cette semaine des 

friandises et des gâteaux attendaient les enfants à leur arrivée au Centre pour leur traitement, 

le tout affectueusement servi par les thérapeutes.  Ceux-ci ont aussi fêté cet anniversaire en 

partageant le dîner du vendredi dans un petit resto de Santa Lucia.  
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Sur sa page Facebook, les membres du Centre écrivent : « Nous sommes très heureux de 

célébrer la vie de cet espace où nous avons 

beaucoup appris, reçu beaucoup, donné 

beaucoup et rencontré des gens 

formidables. 

Nous remercions profondément les 

fondateurs qui ont jeté les bases solides et 

généreuses pour que cette institution puisse 

perdurer tout au long de ces années. Et 

aussi à toutes les personnes qui, avec 

beaucoup d’amour, nous soutiennent et 

nous aident à continuer à grandir, en 

offrant le meilleur.  Pourvu qu'il y en ait 

beaucoup d'autres !!! ». Ils font suivre ces remerciements  

de plusieurs commentaires des familles ainsi que de 

nombreuses photographies :  

 « Que serions-nous sans ces belles personnes tant à 

l’intérieur comme à l’extérieur. 

Je suis une mère très chanceuse d'avoir mon Juani et 

surtout de savoir qu'il y a des personnes qui ne sont pas 

des membres de la famille et qui dès le premier jour lui 

donnent tant d'affection et d'amour. S’il y a quelque 

chose pour laquelle je serai reconnaissante pour la vie, 

c’est à ce beau groupe de professionnels. »  

« Joyeux anniversaire Pequeños Pasos, comme je le dis, 

notre deuxième maison. Merci pour autant »  

« Joyeux anniversaire à notre second 

foyer, merci pour tant d'affection et 

d'amour, des gens merveilleux. » 

 

Dans sa lettre, Jeanne nous apprend 

encore que, grâce à la municipalité de 

Santa Lucia qui a mis à leur disposition 

un bus, une activité regroupant non 

seulement les enfants et les thérapeutes 

mais aussi leur famille a été organisée le 2 juin, 

permettant à tous les participants de mieux se 

connaître et de partager leur vécu.  Ils se sont rendus 

dans  le Ranch « La Correntina » où toute l’équipe du 

ranch les a accueillis.  Ils la remercient pour la 

chaleur de leur accueil, l’organisation des activités, 

leur générosité et tous les détails pensés pour rendre 

cette journée inoubliable.  Les photos sont la preuve 

de la réussite de cette journée ! 

 

Opération-Secours adresse ses chaleureuses félicitations à Jeanne Delgleize (Juana) pour ses 

50 années d’engagement dans la vie religieuse et sa longue présence dynamique au sein de la 

Fondation « Los Pequeños Pasos » (Les Petits Pas).  Ad multos annos… 
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AFRIQUE 

 

 

BURKINA FASO – Ecole de Bozo – Abbé Thomas d’Aquin Somé 

 

L’Abbé Somé nous informe, par un mail de fin juin, que les élèves sont 

en vacances depuis le 15 juin et que le cycle de l’année scolaire 

comporte de nombreux jours ou périodes de vacances, quand ce n’est pas 

une désertion des classes dès qu’arrive la saison des pluies afin de participer aux travaux 

champêtres…   il espère qu’une réforme viendra mettre un peu d’ordre dans le secteur de 

l’éducation.   

 

Le 1er août, l’Abbé Somé nous a envoyé 

une demande d’aide financière de la part 

de Mr TAO, le directeur de l’école A de 

Bozo.   Il faut savoir que l’école a été 

construite en 1981 ; cela fait 43 ans. Et de 

plus en plus elle a besoin de réfection à 

cause des dégradations qui deviennent 

importantes et récurrentes. Aussi, 

explique-t-il, « Après les fenêtres dont 

vous aviez financé les réparations, 

actuellement c’est la toiture et surtout le 

plafond qui est fait en contreplaqué, 

matériel qui résiste très peu à l’usure du 

temps : le plafond est aujourd’hui détérioré, percé par endroit, certaines tôles sont percées, 

laissant passer l’eau des pluies à travers le plafond. Le maitre a alors besoin de recueillir, 

avec un seau, l’eau pour qu’elle n’inonde pas la salle de classe et ne détériore certains 

matériels pédagogiques. En outre, l’état du plafond constitue un danger pour les élèves, car 

pouvant céder à tout moment. Selon la communication que j’ai eue avec le directeur, Mr 

TAO, l’urgence pour l’école actuellement 

c’est la réparation du plafond et de la 

toiture de l’école en y mettant des 

morceaux de goudron. Je souscris à sa 

préoccupation car moi-même, en 

décembre dernier, j’avais visité les salles 

de classe et constaté qu’il fallait faire 

quelque chose. La saison des pluies a 

empiré la situation et révélé l’urgence d’y 

apporter une solution. » 

 

Il estime que la réfection des plafonds des 

trois salles de classe reviendrait à 3.500 

euros, hors acheminement du matériel de 

réparation et main-d’œuvre dont le coût serait assuré par l’Association des parents.  

 

Au vu des photos et des deux vidéos que l’Abbé nous a fait parvenir, l’Organe 

d’administration a considéré qu’au lieu d’effectuer des réfections partielles qui ne seraient que 

temporaires, il serait préférable, vu l’âge de la toiture en contreplaqué (plus de 40 ans), 

d’investir une somme plus importante pour une rénovation en profondeur et à long terme. Il a 

donc demandé à l’Abbé Somé  que lui-même ou le directeur de l’école contacte un homme de 

métier pour un devis  portant sur le renouvellement total ou partiel de la toiture. 
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L’abbé Somé n’a pas hésité et l’entrepreneur contacté lui a remis un devis pour  la réfection 

totale du toit pour une somme de 4.628.525 francs CFA ou quelque 7.000 euros. Notre Asbl 

étant disposée à participer aux frais à concurrence de 6.000 euros, l’Abbé Somé a 

immédiatement entrepris des démarches pour obtenir le complément. La Banque où il est lui-

même client a promis une aide, sur le fonds « social » dont elle dispose, pour 700.000 FCFA 

soit 1.068 euros.  

 

L’abbé Somé  nous remercie chaleureusement pour cette aide sans laquelle rien n’aurait été 

possible. En effet, la situation sécuritaire du Burkina Faso est précaire actuellement et le 

gouvernement privilégie le secteur de la sécurité au détriment d’autres secteurs, comme 

l’éducation, qui lui paraissent  devenus secondaires et dans lesquels il a réduit ses 

investissements.    

 

 

 

CAMEROUN – Sœurs ICM Hélène à Nkambé et Ngoya, Soeur Colette 

à Gadji 
 

Sœur Colette nous a envoyé ce 20 juillet 2024 quelques nouvelles de 

Gadji et de Nkambé.  

Nous vous  transcrivons ci-dessous ces quelques lignes qui laissent entrevoir les grosses 

difficultés financières  auxquelles se heurtent les Sœurs ICM  dans ces deux missions.  

 

« Le Centre de formation 

de Gadji a ouvert ses 

portes en novembre 2023 

avec 20 apprenantes; au 

fur et à mesure l’effectif a 

baissé à cause du manque 

d’argent. Les filles-mères 

ne pouvant pas se 

procurer du matériel pour 

la couture, elles sont 

restées à la maison faute 

de moyens financiers.  Nous apprécions leur bonne volonté dans l’apprentissage mais leurs 

moyens sont limités pour se procurer les nécessaires pour la couture. 

Pendant le temps des semailles, nous avons fait un champ dont une partie pour le maïs et 

l’autre pour le manioc. Le maïs n’a pas beaucoup produit faute de pluie et le manioc n’est 

pas encore récolté.  

Cette année, nous 

avons organisé 

l’activité de teinture 

des draps et des 

nappes de table ; là  

encore il faut de 

l’argent pour le 

matériel.  Le problème 

du professeur de 
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couture ne se pose plus car la sœur Thérèse, responsable du 

Centre, est couturière et c’est elle-même qui donne cours.  

Nous avons également introduit l’apprentissage dans le domaine 

culinaire. Elles sont intéressées d’apprendre comment faire des 

gâteaux comme vous pouvez le voir sur la photo. 

Nous venons de clôturer l’année avec 8 apprenantes qui sont 

heureuses de leur apprentissage. »  

 

« Du côté de Nkambe, la sœur qui s’occupe du Centre n’a pas 

encore organisé les activités. Il faut aussi noter que la maison 

des Sœurs et le Centre ont été fermés pendant 5 ans, ce qui 

demande beaucoup d’entretien et réparation. Elle a tout de 

même l’idée de réunir les femmes voire les élèves pendant ces 

vacances pour quelque apprentissage. » 

 

 

 

MADAGASCAR – Ferme pédagogique Saint Antoine – John 

Rakotoarison 
 

John devait affronter de nombreuses difficultés depuis une année 

(catastrophes naturelles, destructions, vols de bétail…) qui venaient 

s’ajouter à des problèmes personnels antérieurs (Covid long, accident de voiture) en sorte que 

ce n’est que récemment qu’il a pu reprendre le dessus, nous contacter et nous faire parvenir un 

rapport circonstancié de la situation économique de la ferme pédagogique Saint Antoine et 

des projets pour la période 2024-2025.    

Il nous écrit que grâce à la technologie – il a enfin pu se resservir d’internet – il se sent 

soulagé et débarrassé des tracas qui l’ont poursuivi pendant si longtemps et l’empêchaient de 

nous donner de ses nouvelles.  Il remercie aussi les donateurs et Opération-Secours pour 

l’aide qui lui est apportée. 

  

Dans son rapport, John rappelle opportunément les objectifs de la ferme pédagogique :  

Créer une activité génératrice de revenus pour les jeunes ruraux en chômage, 

Prouver qu'avec les moyens financiers limités il est possible de mettre en place une entreprise 

rentable si on possède les trois qualités maîtresses suivantes : 

 

 

 

Aller vers le professionnalisme, la 

modernisation et faire un projet pilote et 

modèle et aussi de former des jeunes ruraux 

en vue de les amener à créer ensuite leur 

propre entreprise et de renforcer la 

productivité agricole. 

 

Il énumère ensuite les nombreuses 

difficultés auxquelles il s’est heurté dans la 

gestion de la Ferme et qui ont déjà été 

énumérées ci-avant.   On y ajoutera que, même en Afrique, la guerre en Ukraine a eu des 

répercussions par l’augmentation des prix des matières premières, des aliments, des matériaux 

de construction, du carburant…   
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Ces difficultés ont entraîné une baisse des revenus de la Ferme et une hausse du chômage ; à 

quoi s’ajoute un taux de scolarisation déjà très bas.   Néanmoins, afin de  maintenir les 

objectifs de la Ferme rappelés ci-dessus, John applique autant qu’il le peut un proverbe 

malgache qui, traduit en français signifie « Rien n’est dur quand on a le courage », en somme 

l’équivalent de notre « A cœur vaillant, rien d’impossible ! ». 

 

Afin de permettre à la Ferme de reprendre une activité normale (élevage de poules pondeuses,  

de poulets de chair, de porcs d’une 

part, formation de jeunes d’autre part) 

il faut préalablement  réparer les 

dégâts causés aux bâtiments par les 

intempéries (cyclones, grêle…) et par 

les malfaiteurs (clôtures, murs…). 

 

Pour cela il faut des ressources 

financières. Et c’est ce qui manque !  

Certes, en 2023 et début 2024 

l’Association française REVIVRE et 

notre Asbl sont intervenues pour ces 

travaux de réparations et divers 

aménagements pour un montant de 

3.980 euros soit 19.594.600 ariary (la monnaie 

malgache).  

Mais dans ses prévisions budgétaires pour 2024-2025, 

John, s’il dispose d’un peu de fonds propres venant de la 

vente des produits de la Ferme, doit trouver plus de 40 

millions de ariary (un peu plus de 8.000 euros) pour 

achever la réhabilitation des bâtiments et divers 

aménagements (2.919 €), pour acquérir un nouveau 

cheptel (4.516 €) et pour la formation des élèves (736 

€).  

 

Ce 8 août, John nous écrit qu’une « formation intensive 

de fabrication de provende pour les poulets de chair a été organisée grâce aux interventions 

du  Comité régional d'agriculture et 

d’élevage qui nous ont aidé et ont 

partagé leurs atouts. Le but c'est 

d'aider les jeunes à diminuer les 

coûts du provende afin de leur 

permettre d’avoir plus de bénéfices et 

de mieux s'investir dans leurs 

propres entreprises. 26  jeunes ont 

assisté et il y en aura pour les autres 

filières. 

Les travaux de réparation avancent 

petit à petit en fonction de nos 

disponibilités. » 

 

Opération-Secours va intervenir pour un montant de 3.000 euros ou peut-être davantage par 

vos nouveaux dons.  
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R. D. du CONGO– Sœurs Dominicaines missionnaires d’Afrique 

(DMA) –  Dondi 
 

Sœur Clémence Atangayo, 

Supérieure des 

Dominicaines missionnaires 

d’Afrique, nous a écrit en ces termes à propos de 

la remise en état d’un puits fournissant de l’eau 

potable à un internat de jeunes filles géré par les 

DMA et situé à Dondi, en République 

démocratique du Congo :  

« La Communauté avait un puits qui a cessé de 

fonctionner depuis 2000 et qui semblait 

irrécupérable.  Alors on devait journellement se 

déplacer loin à la source pour chercher de l’eau 

potable. Ce déplacement jouait sur l’horaire 

communautaire et sur 

celui des  étudiantes 

internes. Nous nous 

demandions souvent si 

on pourrait un jour avoir une aide pour réparer ce puits et voilà 

que par votre canal le problème est presque entièrement résolu.  

Un montant de 2000 euros nous était nécessaire pour acheter les 

matériaux indispensables pour commencer les travaux, ils coûtent 

très cher pour le moment. 

Nous avons pu nous les 

procurer. Ce qui reste, 

c’est de monter les piliers 

qui vont soutenir la 

citerne.  Entretemps on 

peut déjà pomper l’eau dans des récipients pour 

l’usage courant. Nous en sommes vraiment ravies 

car manquer d’eau c’est handicaper la vie.  

Quand l’eau jaillit, c’est la fête. Cette eau sera au 

bénéfice non seulement de la maison des Sœurs et des 

internes mais aussi du Centre pastoral et social qui 

est à côté de chez nous. Il accueille différentes 

catégories de personnes qui viennent s’y former. 

Vous voyez combien votre contribution a donné et 

donnera la joie à une multitude de personnes.  

Soyez abondamment bénis. » 

 

 

 

RWANDA – Sœurs Dominicaines Missionnaires (DMA) – Foyer 

social de Nyabwishongwézi 

 

Dans nos lettres d’information n° 47 et 48 (2ème et 3ème trimestres 

2023), nous avons déjà exposé le projet des Sœurs Dominicaines 

d’Afrique pour ce foyer social.  
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L’actuelle responsable est Sœur Yvonne Mukaneza et toute la communauté collabore avec  

elle dans la rencontre et l’accompagnement des jeunes.  Son projet est recommandé par la 

Supérieure de l’Ordre, Sœur Clémence Atangayo, qui nous a précisé encore le 5 août dernier 

que ce projet  présente une urgence pour améliorer les conditions de formation des filles 

rurales.   

 

Rappelons en quoi consiste ce projet en reprenant les termes mêmes de Sœur Yvonne 

Mukaneza dans le document qu’elle nous a envoyé ce 24 juillet :  

 

Chers Bienfaiteurs, 

 

Le Foyer de Nyabwishongwezi 

c’est un centre d’encadrement 

des jeunes qui n’ont pas eu des 

moyens de continuer à l’école 

secondaire afin de les aider à  

s’en sortir par eux-mêmes. Nous 

donnons une formation en 

couture depuis longtemps et 

nous arrivons à gérer notre 

Foyer.  

Nous avons ajouté la formation 

en cuisine car il y a des 

débouchés pour les jeunes.  

 

Nous nous sommes procuré les 

ustensiles et la vaisselle 

nécessaires mais les élèves cuisinaient et mangeaient vaille que vaille souvent dehors ou sous 

le préau. Les élèves contribuent en apportant un peu de bois et les denrées nécessaires pour 

le menu du jour. Nous avons une monitrice qualifiée pour leur montrer comment cuisiner.  

 

Une des Sœurs qui m’a précédée 

a pris l’initiative de construire 

une cuisine et un petit atelier avec 

les moyens du bord (briques 

sèches) et la collaboration des 

élèves. Cette cuisine avec foyers 

indigènes est un peu fonctionnelle 

mais elle a besoin d’être 

nettement consolidée sinon avec 

les intempéries elle risque de 

s’effondrer, donc il faut crépir 

toutes les surfaces ensuite peindre 

pour que le milieu soit plus favorable, on aura aussi besoin d’un plafond et d’un sol solide 

car pour le moment on est encore sur la terre, ce qui n’est pas bon pour l’hygiène.  

 

Nous avons calculé au plus juste les dépenses pour un tel achèvement qui en vaut vraiment la 

peine, vous l’aurez compris. Ci joint vous trouverez le devis.  

 

Nous sollicitons votre bienveillance afin de nous accorder votre soutien financier d’un million  

sept cent cinquante-quatre mille cent francs rwandais(1.754.100w) soit au taux actuel du 
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change 1.400 euros. Ce taux étant fluctuant nous demandons 1.425 pour parer à toute 

éventualité. Vous trouverez aussi quelques photos.  

. 

Nous vous remercions  de l’attention que vous porterez à notre demande et espérons une 

réponse favorable pour ces jeunes défavorisée et de bonne volonté.  

 

Sœur Yvonne Mukaneza 

Dominicaine Missionnaire d’Afrique  

Responsable du Foyer social de Nyabwishongwezi 

 

Opération-Secours a estimé que ce projet  devait être soutenu avec le maximum de moyens. 

Grâce aux dons reçus et notamment grâce à deux généreux donateurs, une somme de 5.000 

euros a été transférée en ce début du mois d’août directement sur le compte bancaire des 

Sœurs Dominicaines  au Rwanda.   Il appartiendra à la Sœur Supérieure de répartir le surplus 

de ce montant selon les besoins de chacun des autres Centres gérés par sa Communauté 

(Mbata, Gihara, etc.)  

 

 

 

RWANDA – Kigali – Sœurs Bernardines – Familles pauvres – 

Aprohade  
 

Les Sœurs Bernardines Cisterciennes d’Audenarde comptent deux 

provinces : l’une pour la Belgique, dirigée par Sœur Noëlla Ghijs, et 

l’autre pour l’Afrique où la Congrégation est active au Rwanda, au Tchad et au Burkina Faso. 

Au Rwanda, la personne de référence de notre Asbl est Sœur Donatille Mukankusi.  

 

Ce sont ces Sœurs qui ont repris le flambeau après que le Père Marius Dion ait dû, à cause de 

son âge, retourner au Canada dont il était originaire.    Monique Mineur, aujourd’hui décédée, 

organisait chaque année un bridge dont le bénéfice  était transféré au Père Marius Dion qui 

s’occupait des enfants de la rue à Kigali.  Aujourd’hui, Elisabeth Jasienski-Houyet a accepté 

de succéder à Monique Mineur et organise notamment ledit bridge annuel.  

 

Le rapport que nous a fait parvenir Sœur 

Donatille Mukankusi relate l’emploi d’un 

montant de 4.477 euros (3977 + 500) reçu en 

mai 2023. 

 

L’argent récolté fut destiné en premier lieu à 

payer les frais scolaires des élèves pauvres mais 

ayant obtenu au moins 60 % des points l’année 

précédente.  Le rapport de Sœur Donatille 

Mukankusi détaille les sommes affectées à ces 

frais scolaires pour 24 enfants et les raisons pour 

lesquelles ils étaient aidés. Plus de la moitié des 

dons récoltés ont servi à ce soutien financier.   

 

Un montant de 644.515 francs rwandais (568 

euros) a été utilisé pour soutenir des enfants 

réfugiés du Burundi en prenant en charge de la 

nourriture, des frais scolaires et  certains 

transports. 
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Deux autres projets sont en cours de réalisation : d’une part une rencontre de jeunes étudiants 

handicapés pendant les vacances (coût prévu 750.000 RWF (661 euros), et d’autre part une 

formation de 12 jeunes à la pratique de construction sur chantier à Kigali (budget prévu 

650.000 RWF (573 euros). 

 

Enfin le solde de l’argent reçu en 2023 (643.450 RWF ou 567 euros) sera utilisé selon les 

besoins au début de l’année scolaire 2024-2025 et pour des visites de suivi à domicile pendant 

les vacances. 

 

En 2024, le tournoi de bridge a rapporté 4.600 € tandis que  les dons reçus directement sur le 

compte bancaire d’Opération-Secours ont rassemblé 3.450 €. 

L’utilisation des fonds transférés en 2023, telle qu’elle résulte du rapport reçu de Sœur 

Donatille a convaincu l’Organe d’administration d’Opération Secours de poursuivre son aide  

en divisant ces sommes en deux entre Sœur Donatille et Aprohade. 

 

Un montant de 4.025 € a été transféré à Sœur Donatille via la Sœur Supérieure Bernardine 

Noëlla Ghijs, d’Audenarde. 

 

Pour Aprohade, Mme Jasienski a transféré elle-même la moitié des recettes du tournoi de 

bridge (2.300 €) à ses propres contacts.  Quant à nous, nous cherchons toujours actuellement à 

établir un contact direct et fiable avec une personne de référence avant de verser un 

quelconque montant à cette association. A défaut d’y arriver, d’autres projets seront 

privilégiés. 

 

 

 

TANZANIE – Kigoma – Radio Kicora – Déo Baribwegure 
 

Hélène Ledent, qui soutient avec son époux Pierre-Paul Delvaux le 

projet Kicora, nous a fait part de ce que,  pour le moment, les 

journalistes de la radio voudraient se lancer dans la fabrication de 

vidéos sur Youtube : cela peut rapporter si c'est bien fait écrit-elle.  Avec Déo ils ont étudié la 

question et pour se lancer il faudrait 4.968 €.   Elle nous a envoyé l'estimation en pièce jointe 

et  propose à Opération-Secours d’y contribuer si elle le peut, nous en remerciant d'avance. 

 

Hélène explique qu’il « s'agit en fait de demander une licence différente puisque c'est du 

visuel, donc de la télé en quelque sorte, et puis de faire des émissions, de les mettre sur 

Youtube et si elles sont regardées beaucoup, Youtube paie l'auteur au prorata des heures 

regardées. Les deux derniers journalistes engagés ont appris tout ça à l'école et sont donc 

très familiarisés avec le sujet. Ils choisiraient des sujets comme les prochaines élections 

présidentielles, ou des sujets plus locaux mais très appréciés et cela pourrait permettre 

(enfin) à Kicora de subvenir un peu à ses besoins. » 

 

Selon l’estimation  transmise, l’essentiel  de l’investissement consiste en l’achat de deux 

caméras (2.800 euros) et en l’obtention de la licence (1.400 euros), outre divers petits 

matériels (trépieds, lumières, cartes mémoire et microphones (768 euros).  

 

Le projet étant séduisant, un accord de principe – l’accord définitif dépend des conditions de 

la licence octroyée – a été donné par les membres de l’Organe d’administration.  

Voyez le dossier complet sur le site https://kicora.org/ et dans notre prochaine newsletter. 

 

https://kicora.org/
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L’association « Projet Kicora » vous invite au 

Week-end des artisans et créateurs de la ville de Herve 

Avec expo et bar au profit de KICORA 

Le Samedi 28 septembre de 14 à 18 heures 

Le Dimanche 29 septembre de 10 à 18h00 

72, rue Haute Hez à 4653 Bolland dans une vieille ferme du XVIIIème siècle 

 

Exposants : 

Eliane Thonnard, peintures 

Eric Pirotton, sculptures mécaniques animées 

Christine Docquier, bijoux 

Hélène Delvaux, tissus (sacs, écharpes, tableaux) 

Pierre-Paul Delvaux, animation aux contes pour adultes 

 

Kicora est un projet pilote en Afrique d’éducation à distance et de citoyenneté par radio à 

Kigoma, en Tanzanie. Elle fonctionne depuis 2020. Site web : https://kicora.org/ 

 

 

 

ASIE 

 

 

  INDE – Bégur  (Bangalore)– Prashant children Ananya   

 

Le 26 mai 2024, Monsieur De Vooght nous a envoyé les informations 

suivantes ainsi que quelques photos. :  

« Nous sommes rentrés de notre dernier voyage en Inde en mars 2023. 

Nous avons eu l'occasion de loger à l'orphelinat et de partager la vie 

de nos jeunes. Cela faisait 5 ans que nous n'y étions pas allés, vu le covid. 

Nous venons de recevoir les bulletins 

des 10 enfants scolarisés en anglais 

à l'école St Anthony de Begur. Les 

résultats sont en général très 

satisfaisants malgré que deux enfants 

présentent quelques difficultés. Ils 

passent néanmoins tous dans l'année 

supérieure. Ils ont entre 7 et 15 ans. 

Nous en sommes très heureux. Pas 

toujours simple pour ces enfants 

issus des bidonvilles. 

L'année scolaire 2024-2025 a débuté 

en mai. Tout va bien.  

La formation en anglais permettra 

aux adultes en devenir de faire 

décemment vivre leur famille en 

poursuivant ainsi l'anglais pour les 

générations futures. 

https://kicora.org/
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Un Indien qui connaît l'anglais a de fortes chances de sortir de la spirale de la pauvreté. 

Pour cela, nous continuons d'assumer le financement des études, en anglais, des 10 enfants.  

Depuis un an, nous avons ajouté les frais des repas de midi (lunch) pour tous les enfants de 

l'orphelinat scolarisés dans la même école. Il s'est avéré que les repas étaient pauvres en 

calories et en protéines. Ne dit-on pas " mens sana in corpore sano". Bien manger pour être 

plus réceptif aux apprentissages nous semblait important. Ces frais sont conséquents .... 

Nos ventes diverses de confitures, bougies, repas take away ainsi que de produits indiens 

divers nous aident partiellement à assumer tous ces frais.  

Nous passons également dans les écoles pour présenter notre projet. 

La somme de 15.000 euros par an est indispensable pour poursuivre l'aide apportée depuis 

2016. 

Nous travaillons mais ce n'est pas suffisant. Nous avons besoin de dons. 

Ceci afin de pouvoir aboutir dans notre projet par l'obtention, par chaque jeune, d'un brevet, 

d'une qualification, d'un diplôme... 

Nous avons besoin de votre aide, sous la forme de parrainages (5, 10, 15,... euros par mois) 

ou de dons, par votre intermédiaire. 

Nous avons l'intention de nous rendre en Inde, début 2025, date encore à préciser. 

Nous lançons encore un grand appel à votre solidarité. 

Merci à Opération Secours qui nous a déjà bien accompagnés. Tous nos remerciements à 

tous les donateurs connus ou non qui nous ont déjà soutenus. » 

 

         

NOUVEAUX COUPS DE POUCE 

 

Du 1er janvier au 20 août 2024, les montants suivants ont été envoyés pour 

 

Monique Halleux (Rwanda – Kamonyi – scolarisation d’enfants).....……. 4.255,00 

Dr. Versailles-Tondreau  (Madagascar – Ferme pédagogique de John) …  3.009,68 

Cesare Bullo (Ethiopie – Addis Abeba - Ecoles Don Bosco, réfugiés)        3.009,68 

Dominicaines Missionnaires d’Afrique (Rwanda, RDC) ………………..  5.021,78 

Père Pravin Ertz (UJAMAA - Nord Kivu en RDC – Goma) ……………   2.219,00 

Jeanne Delgleize (Argentine - Los Pequeños Pasos)     …………………   6.840,00 
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Mr et Mme De Vooght (Inde – Orphelinat de Bégur – Ananya) ………..   9.160,00 

M-Cl. Mélot (DMA – Centrafrique) …………………………………….  11.182,00  

Deo Baribwegure (Tanzanie - Radio Kicora)      ….……………………     2.450,00 

Thomas d’Aquin Somé (Burkina Faso – Ecole de Bozo)      …………….   6.000,00 

                                                                                                                    -------------- 

TOTAL ………………………………………………………………….. 53.447,14  

 

A ce montant s’ajoute  une somme de 2.300 euros versée directement par Mme Jasienski à 

Aprohade (Rwanda, Kigali), somme provenant des bénéfices réalisés lors du tournoi de 

bridge. 

 

Aux donatrices et donateurs, nous adressons, au nom des bénéficiaires,  nos vifs 

remerciements. 

Grâce à vos dons, nous voudrions continuer à réaliser des projets dans les domaines de la santé 

et de l’éducation et ainsi apporter un avenir meilleur à de nombreux jeunes de pays en voie de 

développement.  

 

Réduction de l'aide belge au développement 

Le CNCD-11.11.11 rappelle à la Belgique que consacrer 0,7% de ses revenus à l’aide au 

développement est loin d'être un objectif budgétairement inatteignable. Au contraire, l'aide ou 

développement est un placement préventif qui rapporte : chaque euro qui y est investi diminue 

fortement les sommes à consacrer à la lutte contre les crises qui découlent du mauvais encore 

d’instruments internationaux pour les gérer. 

 

ATTESTATION FISCALE - RAPPEL  
Pour les dons totalisant au moins 40 € au cours de l’année civile, les attestations sont délivrées en 

février de l’année suivante. Est accordée une réduction forfaitaire d’impôt de 45% sur ce total.  

Sur votre versement, précisez le projet que vous désirez soutenir ainsi que votre adresse officielle 

sans oublier votre numéro national.  Les dames mentionneront leur nom et prénom de jeune fille, si 

le don est effectué via le n° de compte de leur époux, ainsi que leur adresse complète. Pour les dons de 

société, indiquez le numéro d’entreprise.  

A l’occasion d’un événement heureux (mariage, naissance, jubilé…), demandez à vos amis et 

connaissances de témoigner leur sympathie par un don au compte d’Opération-Secours :  

IBAN : BE61 0689 5213 1617 – BIC : GKCCBEBB 

Signalez à notre Trésorier Marc BRUYERE, rue du Calvaire, 99, 4000 Liège ou par mail  à 

operation-secours@outlook.com  les modifications à apporter sur votre fiche de donateur(trice). 

MERCI  

 

RGPD  (Règlement général pour la protection des données) 

 

 Suivant le nouveau règlement concernant l’utilisation de données personnelles (nom, adresse postale 

et mail, etc.) et afin de ne pas vous être désagréable,  

si vous ne souhaitez plus recevoir ce bulletin ou par mail, notre newsletter, merci de nous le signaler 

soit par courrier ou par mail à operation-secours@outlook.com 

 

Visitez notre site WEB http://www.operation-secours.be   

En communiquant votre adresse e-mail à emmanuel.caprasse@skynet.be   

nos Newsletters vous seront transmises via Internet. 

 
Opération Secours Asbl : n° entreprise : 0410.445.107 

Compte IBAN : BE61 0689 5213 1617 – BIC : GKCCBEBB 

Siège Social : rue du Laveu, 90, 4000 Liège – Trésorerie : Rue du Calvaire, 99, 4000 Liège 

Rédaction : Jacques Delanaye, Marc Bruyère, Paul-Henri Simon, Emmanuel Caprasse 
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